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SERVICE ENTRETIEN

Entretien avec l'infirmière Elisabeth Ostler
Mobilité nocturne
réduite - que faire
Mon mari souffre de la maladie de
Parkinson depuis six ans. Depuis quelques
semaines, il a de plus en plus de

difficultés à se retourner dans le lit.
J'ai peu de force et cela me coûte un

gros effort de le tourner de l'autre côté.
En outre, me lever la nuit pour l'aider
me fatigue beaucoup. Que nous
conseillez-vous

Lorsque la mobilité est clairement moins
bonne la nuit que la journée, il peut s'avérer

judicieux de demander au neurologue
d'ajuster le traitement médicamenteux.
Parallèlement, votre mari doit travailler sa

mobilité au lit dans le cadre de la
physiothérapie. En outre, les cours de kinesthé-

tique que Parkinson Suisse propose aux
patients et aux proches pourraient vous
être utiles. Vous y apprendrez, avec votre
mari, comment fournir à ce dernier l'aide

requise pour se retourner sans forcer
physiquement. Nombre de patients recommandent

l'astuce du « drap glissant » : celui-ci
est fait d'une matière très glissante qui, placée

en deux couches sous le patient, facilite
énormément la rotation dans le lit. Les

couches de tissu glissent si bien l'une sur
l'autre qu'il suffit de peu d'effort pour se

retourner. Ainsi, les patients peuvent de

nouveau se mouvoir au lit sans aide, ce qui
décharge considérablement les proches.

Comment éviter les
mauvaises chutes

Depuis quelque temps, mon mari ne

cesse de chuter de façon soudaine et
inattendue, de sorte que je n'ai pas le

temps de réagir. Jusqu'ici, heureusement,

il s'en est toujours tiré avec des

blessures légères. Mais bien sûr, nous
sommes inquiets à l'idée qu'un jour,
il ne se blesse plus sérieusement.
Avez-vous un conseil à nous donner

Les chutes sont hélas fréquentes au stade

avancé de la maladie de Parkinson. Parlez-

en dans tous les cas avec le neurologue,
car la stabilité des déplacements peut
souvent être améliorée par un ajustement de

la médication.

Elisabeth Ostler est infirmière
diplômée. Elle a travaillé pendant
21 ans à la clinique neurologique de

l'hôpital cantonal de St Gall. De

2003 à 2008, elle était infirmière
spécialiste du Parkinson au sein de

la clinique Helios de Zihlschlacht.
Depuis 2009, elle dirige le service
spécialisé « Soins et formation
continue » de Parkinson Suisse.

Si cela n'est pas suffisant pour limiter le

risque de chute, d'autres mesures existent.
D'une part, on peut envisager l'utilisation
systématique d'un déambulateur ; d'autre

part, on peut lutter contre le problème de

chute en travaillant de manière ciblée sur
la démarche et les déplacements dans le
cadre d'une physiothérapie régulière. Je

vous conseille en outre d'analyser précisément

dans quelles situations votre mari
chute le plus souvent et comment la chute

se produit exactement. Quelles sont les parties

du corps qui sont meurtries Généralement,

tombe-t-il plutôt de côté (sur la
hanche), sur les fesses ou sur les genoux

Il est important de protéger les parties
du corps les plus exposées. En cas de chutes

fréquentes sur le côté, le pantalon doit être

garni de protège-hanches. En cas de chutes

répétées sur les fesses, un pantalon de

protection renforcé au niveau du coccyx
protégera le bas de la colonne vertébrale et le

coccyx. Si votre mari tombe généralement
sur les genoux, il lui faut des genouillères.
La société « PD Care », à Männedorf, ZH
(tél. 044 480 02 20, www.pdcare.ch)
fabrique des pantalons de protection
innovants. Les membres de Parkinson Suisse y
bénéficient de tarifs préférentiels.

Sa voix devient de plus
en plus indistincte.
Ma femme, qui souffre de la maladie de

Parkinson, parle à voix si basse et
indistincte ces derniers temps que je
ne parviens plus guère la comprendre.
Lorsque je la prie de répéter, elle
réagit souvent avec agacement. Cette
situation nous pèse autant à l'un qu'à
l'autre, car nous étions habitués à avoir
de longues conversations.

Au fil de l'évolution de la maladie, la voix
peut s'altérer. Souvent, elle devient plus
ténue et indistincte. Beaucoup de patients ne

remarquent par ce changement. Il est donc

important que vous ayez tous deux
conscience que cette altération de la voix
est causée par la maladie. Il est possible
d'améliorer l'audibilité en travaillant de

manière ciblée sur le volume de la voix,
idéalement avec un/une orthophoniste.

Voici également quelques conseils : soyez

patient - laissez toujours à votre femme le

temps de répondre tranquillement aux questions

Pensez également à éteindre les

sources de bruit gênantes (par ex. radio ou
télé) lors de vos conversations. Avec

douceur, invitez votre épouse à répéter lorsque
vous ne comprenez pas. Au quotidien,
exercez-vous régulièrement, ensemble, à parler
plus fort. Par exemple, essayez de vous placer

chacun dans une pièce différente et de

vous crier quelque chose. Le téléphone est

également un bon exercice. Par ailleurs, le

chant permet d'améliorer le volume et de

rendre la voix plus vivante.

Il serait bon que le neurologue de votre
femme lui recommande un/une logopède
pratiquant le Lee Silvermann Voice Treatment.

Cette méthode a été mise au point par deux

orthophonistes pour la patiente parkinso-
nienne Lee Silvermann, parce que la famille
de cette dernière rencontrait les mêmes
problèmes que vous. Enfin, vous pouvez
commander dans notre Shop le CD « Exercices

de logopédie pour les parkinsoniens ». S'exercer

régulièrement avec ce CD aide à rendre
la voix plus audible et plus distincte.

VOUS AVEZ DES QUESTIONS?
Écrivez à : Rédaction Parkinson
case postale 123, 8132 Egg,

courriel: presse@parkinson.ch
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